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Avis de la Commission de circulation de l’Etat

concernant le mode de fonctionnement des signaux colorés lumineux
aux passages pour piétons
1. Remarque liminaire

La Commission de circulation de l'Etat a été saisie pour avis par Monsieur le Ministre des Transports à la suite d’un rapport de la Police grand-ducale (réf.2006/8735/618/BA) concernant la signalisation lumineuse dont sont munis certains passages pour piétons afin de renforcer la sécurité des piétons dans la traversée de la chaussée. Au-delà de la situation particulière évoquée dans le rapport (passages pour piétons dans la Grand-rue à Rumelange), celui-ci pose de façon générale la question du mode de fonctionnement des signaux colorés lumineux aux passages pour piétons, notamment au regard des dispositions du Code de la route. Le présent avis ne vise pas la signalisation lumineuse qui règle la priorité entre automobilistes aux intersections munis de passages pour piétons.
2. Remarques générales et dispositions du Code de la route

En phase ‘d’attente’, le signal lumineux à l’intention des automobilistes est, à l’heure actuelle, soit au vert continu (qui indique le passage libre), soit à l’orange clignotant (qui indique la prudence). Les piétons disposent d’un bouton poussoir en vue d’activer la phase rouge (arrêt) pour les automobilistes. Le vert ‘automobiliste’ implique bien entendu le rouge pour les piétons. La question soulevée est de savoir quel signal lumineux doit être affiché en phase d’attente pour les piétons, lorsque l’orange clignotant est affiché à l’adresse des automobilistes, à savoir le feu rouge ou les feux éteints. Cette question se pose en particulier au regard de l’article 162, qui dispose en son chiffre 8° qu’ « Aux passages pour piétons comportant une signalisation bicolore, lumineuse ou non, destinée aux piétons, ils ne doivent pas s’engager sur la chaussée tant que le signal vert indiquant le passage libre ne leur est pas donné. ». Si cette formulation interdit aux piétons de traverser au rouge, elle semble étendre l’obligation du vert au cas des feux ‘piétons’ éteints ; or, le mode ‘feux éteints’ n’affiche pas le vert et pourrait dès lors être perçu comme contraire à la réglementation. Les considérations qui suivent infirment ce point de vue.
Le premier constat, d’ordre général, est que, pour des raisons évidentes de sécurité routière, le système des signalisations lumineuses doit se fonder sur la plus simple de bases possibles, en l’occurrence sur le principe qui veut que le feu rouge (arrêt) ait en contrepartie le feu vert (passage libre) et inversement ; les signaux lumineux rouge et vert sont donc complémentaires et l’un ne doit pas être affiché sans l’autre. Appliqué de façon générale aux intersections des chaussées, ce principe permet aux usagers de l’axe ‘vert’ de conclure au rouge pour l’axe transversal et inversement. Dans la mesure où, pour le trafic qui circule sur une chaussée, la présence d’un passage pour piétons engendre également une situation d’intersection avec un axe transversal (piétonnier dans ce cas), il est souhaitable que les signaux lumineux y fonctionnent sur le mode des signaux lumineux des intersections. Dans cet ordre d’idées, le vert pour les automobilistes requiert en contrepartie le rouge pour les piétons alors que l’orange clignotant réclame l’extinction des feux ‘piétons’.
En deuxième lieu, il faut noter qu’il est contraire au Code de la route et préjudiciable à la sécurité des piétons de faire croire que l’orange clignotant, qui n’a d’autre fonction que celle d’inviter à la prudence (art. 109), en l’occurrence en attirant l’attention sur la présence d’un passage pour piétons, puisse en association avec le rouge ‘piétons’ être le signe d’une mise hors application de la règle générale qui oblige les automobilistes à accorder la priorité aux piétons (art. 142, 3e alinéa) ; il importe, au contraire, de conférer à l’orange clignotant la fonction qui est la sienne, à savoir la mise en évidence de la règle générale.
Troisièmement, les dispositions actuelles du Code de la route en la matière (articles 109, 142 et 162) requièrent les remarques suivantes :
-
De par l’article 109, seuls les feux continus (vert, rouge ou orange) règlent la circulation, respectivement en indiquant le passage libre, en obligeant à l’arrêt et en interdisant le franchissement du signal selon les modalités définies (art. 109, 1er alinéa). Le feu orange clignotant ne règle pas la circulation, mais enjoint les usagers à la prudence (art.109, 6e alinéa). Cette remarque vise notamment les deuxième et troisième alinéas de l’article 142 qui disposent respectivement que « Aux passages pour piétons où la circulation est réglée (..) par des signaux colorés lumineux, les conducteurs doivent respecter les interdictions qui leur sont signifiées (..) par les signaux colorés » et « Aux passages pour piétons où la circulation n’est pas réglée (..) par des signaux colorés lumineux, ils (les conducteurs) sont tenus de s’arrêter chaque fois qu’un piéton marque son intention de s’y engager ou qu’il y est engagé ». Tant que le mode de fonctionnement est à l’orange clignotant pour les automobilistes et aux feux éteints pour les piétons, la circulation n’est donc pas réglée par les signaux colorés lumineux mais par l’article 142 ; elle n’est réglée par les signaux colorés lumineux qu’à partir du moment où le mode ‘rouge – vert’ est enclenché suite à l’activation du bouton poussoir par un piéton ; la circulation est alors réglée tant pour l’automobiliste que pour le piéton, et non pour le seul piéton comme dans le cas de l’orange associé au rouge. L’obligation de s’arrêter impartie aux automobilistes par l’article 142 prévaut donc en l’absence de feux, en cas de non fonctionnement des feux ainsi qu’en présence du feu orange clignotant, complété, comme il se doit, par des feux éteints pour les piétons.
-
L’article 142 éclaire le sens qu’il faut attribuer au chiffre 8° de l’article 162, auquel se réfère le rapport : «Aux passages pour piétons comportant une signalisation bicolore, lumineuse ou non, destinée aux piétons, ils ne doivent pas s’engager sur la chaussée tant que le signal vert indiquant le passage libre ne leur est pas donné. »
La mention « comportant une signalisation bicolore, lumineuse ou non, destinée aux piétons, .. » vise une signalisation bicolore en état de marche, qui règle la circulation piétonne conjointement avec le feu qui règle la circulation automobile (2e alinéa de l’article 142) ; elle ne vise pas le cas du feu orange clignotant, qui n’exprime aucune règle ni interdiction (3e alinéa de l’article 142). La mention « …, lumineuse ou non, .. » fait référence à un système de signaux colorés non lumineux qui n’est plus en usage de nos jours.
Afin d’écarter toute ambiguïté en relation avec cette disposition, le remaniement prochain du Code de la route prévoit de remplacer la mention « .. comportant une signalisation bicolore, lumineuse ou non, destinée aux piétons, .. » par la mention « .. où la circulation est réglée par des signaux colorés lumineux, .. » ; cette formulation reprend la terminologie actuelle de l’article 142.
-
Le mode ‘feux éteints pour les piétons - feu orange clignotant pour les automobilistes’, qui ne modifie donc en rien les dispositions générales de l’article 142 en matière de priorité entre usagers, ne dégage pas pour autant les piétons de l’obligation d’être prudents quand ils s’engagent sur le passage pour piétons (chiffre 10° de l’article 162).

3.
Réglage des signaux colorés aux passages pour piétons
Lorsqu’ils protègent des passages pour piétons, les signaux colorés lumineux, complétés par des boutons poussoirs pour les piétons, sont réglés selon l’un ou l’autre des trois modes, à l’exclusion de tout autre réglage :

a)
Mode ‘vert pour les automobilistes – rouge pour les piétons’ :
Le piéton doit pousser le bouton et attendre le vert avant de traverser. Ce mode convient pour toutes les situations, sauf le cas où les feux protègent un passage pour piétons situé à la hauteur d’une intersection à priorité à droite, où l’axe qui croise n’est pas pourvu de feux [cf. sous c)]. Ce mode convient particulièrement aux endroits sensibles (écoles, aires de jeux, ..).
Le mode ‘vert – rouge’ présente les déroulement des phases suivants :

automobilistes : vert – orange – rouge  ▫  piétons : rouge – vert
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b)
Mode ‘orange clignotant pour les automobilistes – feux éteints pour les piétons’ :
Le piéton peut, s’il le souhaite, traverser sans activer le bouton, la circulation automobile restant ainsi plus fluide en l’absence du feu rouge ; le piéton bénéficie de la priorité conformément à l’article 142. Ce mode convient pour toutes les situations, hormis, le cas échéant, pour certains endroits sensibles. La phase verte pour les automobilistes est affichée après un délai pouvant atteindre les neuf secondes en fonction de la largeur de la chaussée, afin de permettre à un piéton engagé, le cas échéant, sur le passage en phase feux piétons éteints de quitter la chaussée. L’intérêt de cette phase verte réside dans son effet d’annonce de l’enclenchement des phases.

Le mode ‘orange clignotant – feux éteints’ présente le déroulement des phases suivant :
automobilistes : orange clignotant – vert – orange – rouge  ▫  piétons : feux éteints – rouge – vert
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c)
Mode ‘feux éteints pour les automobilistes – feux éteints pour les piétons’ :

Ce mode ne comporte pas de phase verte pour les automobilistes ; il s’impose lorsque les feux protègent un passage pour piétons situé à la hauteur d’une intersection à priorité à droite, où l’axe qui croise n’est pas pourvu de feux ; les feux ne règlent donc pas la priorité à l’intersection, mais protègent seulement le ou les passages pour piétons. La phase verte serait de fait incompatible avec la priorité à droite ; ce mode présente toutefois une phase orange prolongée.

Le mode ‘feux éteints – feux éteints’ présente le déroulement des phases suivant :

automobilistes : feux éteints – orange – rouge  ▫  piétons : feux éteints – rouge – vert
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A noter qu’en dehors de la phase rouge pour piétons consécutive à la phase verte, dont la durée est fonction de la largeur de la chaussée (cf. graphiques), les durées de certaines autres phases peuvent devoir être adaptées au cas par cas en fonction, notamment, de la vitesse maximale autorisée et de la distance véhicule à l’arrêt – poteau feux lumineux ; il convient dans ces cas de se référer aux normes en vigueur.

Pour inviter les automobilistes à la prudence aux passages pour piétons situés à des points sensibles (écoles, aires de jeux, ..), la signalisation lumineuse peut être renforcée à l’approche des passages par les signaux A,11a ‘approche d’un passage pour piétons’ ou A,12 ‘enfants’ complétés, le cas échéant, par un ou deux feux orange clignotants.
4. Remarques concernant les aménagements aux entrées des agglomérations

Une dernière remarque concerne la mise en place de passages pour piétons pourvus de signaux lumineux à l'entrée des agglomérations à des fins d’apaisement du trafic : le feu rouge ‘automobilistes’ s’affiche dans ce cas non seulement sur demande du piéton qui désire traverser la chaussée, mais également pour freiner les véhicules en excès de vitesse, en les obligeant ainsi à s’arrêter.
La Commission déconseille fortement cet aménagement :

-
les passages pour piétons sont aménagés aux endroits fréquentés par les piétons ; sauf présence d’un arrêt d’autobus ou d’un autre équipement, les entrées des agglomérations ne drainent pas les piétons ;

-
aux entrées d’agglomération la vitesse des véhicules est plus élevée qu'à l'intérieur de l’agglomération ; même protégé par un passage pour piétons ou un feu rouge, le piéton y encourt plus de risques ;
-
il est préjudiciable à la sécurité des usagers de détourner un dispositif de signalisation de sa fonction ordinaire, sous peine de confusion (le feu rouge signifiant : arrêt et cession de passage au trafic transversal, qu’il soit automobile ou piétonnier) ; si l’activation de la phase rouge pour les automobilistes moyennant la détection des dépassements de la vitesse maximale peut dans un premier temps réduire radicalement la vitesse, sur une distance somme toute assez réduite, le passage au rouge ne tardera pas à perdre de son autorité pour une partie des automobilistes dès que sa première raison d'être aura été perçue ; or, le non-respect de la phase rouge qui s'ensuivra inéluctablement, mettra en danger de façon aiguë les piétons qui peuvent, le cas échéant, vouloir traverser la chaussée ; à long terme, il se répercutera également de façon négative sur la sécurité des intersections munies de feux tricolores ;

-
l’activation de la phase rouge en cas de dépassement de la vitesse par un véhicule pénalise les véhicules suivants qui roulent à vitesse adaptée, en les obligeant à s’arrêter le temps que le feu passe au vert.
5.
Conclusion

La mise en œuvre non harmonisée des modes de fonctionnement, que l’on constate à l’heure actuelle au niveau national, ne peut être que nuisible à la sécurité des piétons et à la fluidité du trafic : à l’approche d’un passage pour piétons muni d’un feu orange clignotant, l’anticipation erronée d’un feu rouge pour les piétons peut inciter l’automobiliste à ne pas concevoir l’obligation qu’il a de céder la priorité à ceux-ci ; à l’inverse, l’automobiliste qui anticipe, à tort, des feux éteints à l’adresse des piétons, s’arrête conformément à l’article 142 pour céder leur céder la priorité, alors que ceux-ci ne peuvent traverser du fait du feu rouge.

La Commission propose dès lors d’inviter les autorités compétentes en matière de réglage des signaux colorés lumineux à s’en tenir, suivant le cas, aux modes de fonctionnement proposés sous 3. et de renoncer, pour les raisons évoquées sous 2., à l’association ‘orange clignotant – rouge continu’.

Luxembourg, le 10 juin 2006
Pour la Commission de circulation de l’Etat

Pierre BASTENDORFF
Secrétaire
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